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1- PRIX DES CEREALES : pour le sac de 100 kg, en FCFA (prix à la consommation) 
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FCFA/100 kg Comparaison du prix du mil dans les 3 capitales 

Ouagadougou Bamako Niamey
 

Comparatif du prix du mil début juin 2014 : 

Prix par rapport au mois passé (mai 2014) : 
+9% à Ouaga, +6% à Bamako, 0% à Niamey 

Prix par rapport à l’année passée (juin 2013) : 
-8% à Ouaga, +3% à Bamako,-16% à Niamey  

Par rapport à la moyenne des 5 dernières années (juin 2009 - juin 2013) 

-3% à Ouaga, +3% à Bamako, +2% à Niamey  
 

PPPoooiiinnnttt   sssuuurrr   lllaaa   sssiiitttuuuaaatttiiiooonnn   aaallliiimmmeeennntttaaaiiirrreee   aaauuu   SSSaaahhheeelll   (((PPPSSSAAA)))  

Bulletin mensuel d’information sur le prix des céréales : Niger - Mali - Burkina Faso 

Suivi de campagne n°158 - début juin 2014 

Archives du bulletin PSA > www.afriqueverte.org/index.cfm?srub=59    
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1-1 AcSSA Afrique Verte Niger    Source : Sima et réseau des animateurs AV 

Régions   Marchés de référence Riz importé Mil local Sorgho local Maïs importé   

Zinder Dolé 46 500 24 000 23 000 22 000  

Maradi Grand marché 44 000 20 000 17 000 19 000  

Dosso Grand marché 40 000 21 000 17 500 17 000  

Tillabéry Tillabéry commune 41 000 24 000 20 000 19 000  

Agadez Marché de l’Est 45 000 25 500 25 000 24 000  

Niamey Katako  38 000 23 500 20 000 16 000  

Commentaire général : début juin, la tendance générale des prix est à la stabilité voire à la baisse pour certains produits 

comme le maïs. Seul le riz a enregistré une légère hausse de 1% à Zinder. Les baisses ont été enregistrées sur les marchés 
de Zinder (-4% pour le mil et le sorgho et -8% pour le maïs), de Maradi (-5% pour le maïs), de Dosso (-8% pour le sorgho et -
6% pour le maïs), de Tillabéry (-2% pour le riz et -5% pour le maïs) et d’Agadez (-2% pour le mil). 
L’analyse spatiale des prix classe le marché d’Agadez au premier rang des marchés les plus chers, suivi de Zinder, 
Tillabéry, Niamey, Dosso et Maradi. L’analyse de l’évolution des prix en fonction des produits indique : i) pour le riz, une 
légère hausse à Zinder, baisse à Tillabéry et stabilité sur les autres marchés, ii) pour le mil, une légère baisse à Zinder et 
Agadez, une stabilité sur les autres marchés, iii) pour le sorgho, une baisse à Zinder et Dosso et une stabilité sur les autres 
marchés. Enfin iv) pour le maïs, on observe une stabilité à Agadez et Niamey et une baisse sur les autres marchés.  
Comparés à début juin 2013, les prix sont en baisse sauf à Zinder pour le riz (+1%) et pour le sorgho (+5%). Pour le riz, les 
prix sont en baisse de -2% à Maradi à -12% à Niamey et stable à Agadez ; pour le mil, la baisse varie de -8% à Tillabéry à -
23% à Maradi ; pour le sorgho, la baisse varie de -15% à Tillabéry à -31% à Maradi, le prix est stable à Agadez ; pour le maïs, 

la baisse varie de -8% à Agadez à -30% à Maradi.  
Comparés à la moyenne des 5 dernières années, les prix sont en baisse pour le riz (de -5 à -8%) sauf à Zinder (+1%) et à 
Maradi (stable). Pour le mil, ils sont en hausse de +2 à +5% sur 3 marchés et en baisse de -1% à-5% sur 3 autres. Pour le 
sorgho, ils sont en hausse de +3 à +13% sur 3 marchés et en baisse de -8% à-14% sur 3 autres; pour le maïs, les prix 

baissent de -6% à Agadez à -20% à Dosso, sauf à Zinder où ils sont stables. 
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FCFA/100Kg Evolution du prix du mil au Niger 

Zinder Maradi Dosso Tillabery Agadez Niamey
 

 

 

Niamey : stabilité pour toutes 
les céréales.  

Dosso : stabilité pour le riz et le 

mil, baisse pour le sorgho et le 
maïs.  

Zinder : hausse pour le riz et 

baisse pour les autres céréales.  

Tillabéry : stabilité pour le mil et le 

sorgho, baisse pour le riz et le 
maïs. 

Maradi : baisse pour le maïs et 

stabilité pour les autres céréales.  

Agadez : légère baisse pour le mil 

et stabilité pour les autres produits.  
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1-2 AMASSA Afrique Verte Mali  Source : OMA, Réseau des animateurs AV et GIE Kaynibonga (Gao) 

Régions Marchés de référence Riz local Riz importé Mil local Sorgho local Maïs local 
Bamako Bagadadji 35 000 32 000 19 000 16 000 13 000 

Kayes Kayes centre 42 000 30 000 21 000 17 000 13 500 

Sikasso Sikasso centre 30 000 34 000 19 000 15 000 11 000 

Ségou Ségou centre 30 000 29 000 17 000 17 000 15 000 

Mopti Mopti digue 31 500 34 000 19 000 17 000 15 000 

Gao Parcage 36 500 33 500 19 000 18 000 15 500 

Tombouctou Yoobouber 35 000 28 000 23 000 - - 

Commentaire général : début juin, la tendance générale de l’évolution des prix des céréales est à la hausse pour les céréales 
sèches et à la stabilité pour le riz. Cette hausse serait liée à l’amorce de la période de soudure. Le prix du mil est en hausse sur 
tous les marchés de +2% à Tombouctou à +9% à Gao et Sikasso. Le sorgho est en hausse à Sikasso (+7%), Ségou (+6%), Mopti 
(+6%) et Gao (+6%), stable à Bamako et Kayes. Le maïs est en hausse à Bamako (+4%) et Ségou (+7%) et stable sur les autres 
marchés. Le riz importé est en légère hausse de +2% à Bamako et stable sur les autres marchés. Le riz local enregistre une 

légère baisse de -1% à Gao, une hausse de +8% à Bamako et de +5% à Mopti. Il est stable sur les autres marchés.  
L’analyse spatiale par produit et par marché indique que Ségou et Sikasso restent les marchés les moins chers en riz local ; 
Tombouctou est le marché le moins cher en riz importé, Ségou le moins cher en mil, Sikasso le moins cher en sorgho et en maïs. 
Les marchés les plus chers sont : Kayes pour le riz local, Sikasso et Mopti pour le riz importé, Tombouctou pour le mil, Gao pour 
le sorgho et le maïs. 
Comparés à début juin 2013, les prix sont globalement en hausse pour le mil (de+3 à +24%) et le sorgho (de +3 à+20%). Ils sont 
en baisse pour le maïs (de -4 à-16%). Le riz local est en hausse à Kayes (+5%), le riz importé est en hausse à Kayes (+2%), 

Sikasso (+3%). Ailleurs, les prix du riz sont en baisse ou stables.  
Comparés à la moyenne des 5 dernières années, les prix sont en hausse pour le mil sur tous les marchés (de+2 à +15%), pour 
le riz local à Kayes (+8%) et Tombouctou (+12%), pour le riz importé à Mopti (+5%), Sikasso (+5%) et Kayes (+3%), et pour le 
sorgho à Gao (+15%). Ailleurs, les prix sont en baisse.  
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FCFA/100kg Evolution du prix du mil au Mali 
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Mopti : hausse pour le riz local, 

le mil et le sorgho, stabilité pour 
le riz importé et le maïs.  

Bamako : stabilité du prix du 

sorgho et hausse pour les autres 
céréales.  

Gao: légère baisse pour le riz 

local, hausse pour le mil et le 
sorgho, stabilité pour le riz 
importé et le maïs.  

Tombouctou : absence de sorgho et de maïs, 

stabilité pour le riz local et le riz importé,  
hausse pour le mil.  

Ségou : hausse pour le mil, le sorgho et le maïs, 

stabilité pour le riz local et le riz importé.  

Sikasso : hausse pour le mil et le sorgho 

et stabilité des autres céréales. 
.  

Kayes : hausse pour le mil et 

stabilité pour les autres 
céréales. 
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1-3 APROSSA Afrique Verte Burkina                               Source : Réseau des animateurs AV 

Régions Marchés de référence Riz importé Mil local Sorgho local Maïs 
local Ouagadougou Sankaryaré 33 000 18 000 15 000 12 000 

Hauts Bassins (Bobo) Nienéta 40 000 17 500 12 500 12 000 

Mouhoun (Dédougou) Dédougou 40 000 17 500 14 000 12 000 

Kossi (Nouna) Grand Marché de Nouna 40 000 16 500 15 500 16 500 

Gourma (Fada) Fada N’Gourma 38 000 18 000 14 000 14 000 

Centre-Est (Tenkodogo) Pouytenga 42 000 17 500 15 500 13 500 

Sahel (Dori) Dori 42 500 22 500 20 000 20 000 

Bam (Kongoussi) Kongoussi 39 000  17 000 16 500 17 500  

Commentaire général sur l’évolution des prix : début juin, la tendance générale des prix des céréales est à la stabilité. 
Toutefois des hausses importantes ont été observées sur certains marchés pour quelques produits. Pour le riz (+14% à Dédougou 
et à Nouna), pour le mil (+17% à Bobo, +9% à Ouaga, +6% à Dédougou et +3% à Fada), pour le sorgho (+11% à Nouna, +4% à 
Dédougou et +3% à Tenkodogo) et pour le maïs (+6% à Nouna). Ces hausses s’expliquent surtout par une forte demande de ces 
céréales sur les marchés. De rares baisses ont été enregistrées : pour le riz à Dori (-6%), pour le sorgho à Bobo (-17%) et pour le 
maïs à Tenkodogo (-4%).  
L’analyse par région fait ressortir que les marchés les moins chers sont : Ouaga pour le riz, Nouna pour le mil, Bobo pour le 
sorgho et Ouaga, Bobo et Dédougou pour le maïs. Le marché de Dori est le plus cher pour l’ensemble des céréales.   
Comparés à début juin 2013, les prix sont à la baisse ou stables, sauf pour le riz à Dédougou et Nouna (+11%), pour le sorgho à 
Ouaga et Nouna (+11%) et à Dédougou (+8%) et pour le maïs à Kongoussi (+6%).  
Comparés à la moyenne des 5 dernières années, des mouvements de hausse et de baisse sont observés pour tous les 
produits : le riz est stable à Fada, il est en baisse à Ouaga (-9%) et à Kongoussi (-3%). Sur les autres marchés, il est en hausse de 
+1% à Tenkodogo à +8% à Dédougou et Nouna. Pour le mil, les prix sont en hausse à Fada (+10%) et à Dori (+9%), en baisse à 
Ouaga (-3%), Bobo (-7%), Tenkodogo (-4%) et Kongoussi (-8%). Ils sont stables à Dédougou et à Nouna. Pour le sorgho, ils sont 

en hausse à Dori (+13%), à Nouna (+12%) et à Ouaga (+1%) ; ailleurs ils sont en baisse de -1% à Dédougou à -12% à Bobo. Le 
maïs est en hausse à Dori (+16%), à Kongoussi (+5%) et à Nouna (+1%), ailleurs, il est en baisse de -7% à Fada à -21% à Ouaga.  
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Bam : stabilité pour tous 

les produits.  

Sahel : baisse du riz, stabilité pour les 

autres céréales. 

Gourma : hausse du mil et 

stabilité pour les autres 
céréales. 

Mouhoun : stabilité du maïs 
et hausse pour les autres 
céréales. 

 

Kossi : stabilité du mil et hausse 

pour les autres céréales. 

Hauts Bassins: hausse pour le 

mil, baisse pour le sorgho et 
stabilité pour le riz et le maïs.  

Centre - Est : hausse du sorgho, 

baisse du maïs et stabilité pour les 
autres céréales. 

Ouagadougou : Hausse du mil et stabilité pour 

les autres céréales.  
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2- Etat de la sécurité alimentaire dans les pays 

AcSSA – Niger 

Début juin, la situation alimentaire reste globalement calme au regard de la disponibilité des céréales sur les marchés et de la 
stabilité relative des prix. Toutefois, la situation reste difficile dans plusieurs localités des régions de Diffa, Tahoua, Tillabéry et 
Zinder, déclarées vulnérables à l’issue de la campagne agricole 2013. Aussi, l’installation de la campagne agricole 2014 et 
l’observation du jeûne dans les jours à venir pourraient accroitre la demande alimentaire et occasionner une hausse des prix des 
denrées alimentaires. Suite à la dégradation des conditions sécuritaires dans le nord Nigéria et le Nord Mali, le flux de refugiés 
continue d’augmenter dans les régions de Diffa et de Tahoua. Dans la région de Diffa, les réfugiés sont accueillis dans des 
familles elles-mêmes affectées par l’insécurité alimentaire et nutritionnelle. 
Agadez : la situation alimentaire se caractérise par une bonne disponibilité des céréales sur les principaux marchés et une légère 

baisse du prix du mil qui s’expliquerait, selon les commerçants céréaliers, par une baisse des prix au niveau des marchés 
d’approvisionnement. La situation pastorale se caractérise au niveau de la région d’Agadez par un manque des pâturages qui 
affaiblit le cheptel et conséquemment fait baisser les prix sur le marché notamment pour les caprins et les ovins. On observe une 
forte demande d’aliments bétail sur le marché d’Agadez. 
Zinder : la situation alimentaire est globalement moyenne. On observe une disponibilité des denrées sur les principaux marchés et 

une baisse du prix du mil par rapport au mois précédent et au même mois de l’année précédente. Toutefois, le niveau des prix 
reste élevé comparé au pouvoir d’achat des populations, ce qui pourrait rendre difficile leur accès aux céréales.  

Maradi : la situation alimentaire reste globalement bonne. Elle est caractérisée par une disponibilité sur les marchés des céréales 

locales et importées, et par une stabilité des prix. Toutefois, l’insécurité nutritionnelle reste endémique dans la région.  

Tillabéry : la situation alimentaire demeure calme comparée au mois précédent. Les marchés sont bien approvisionnés en 

céréales importées. Les consommateurs s’approvisionnent tant sur les marchés qu’au niveau des banques céréalières et des 
points de vente de l’opération « vente de céréales à prix modéré » menée par l’Etat. Dans les zones riveraines du fleuve Niger, la 
situation est renforcée par la disponibilité du riz paddy sur les marchés et dans les certains ménages. Toutefois, la situation 
alimentaire reste difficile dans certaines localités de la partie nord de la région.  
Dosso : la situation alimentaire est relativement bonne dans la région. Les marchés sont bien approvisionnés en produits locaux 

et importés en provenance des pays voisins (Bénin et Nigéria).  

AMASSA – Mali 

Début juin, la situation alimentaire reste satisfaisante dans les parties sud et centre du pays en dépit de la diminution relative des 
réserves familiales. Elle est marquée par un approvisionnement normal des marchés en denrées alimentaires, conjugué à la mise 
en œuvre des actions d’atténuation au niveau des localités qui connaissent des difficultés. Dans les régions nord, la situation reste 
précaire à cause de la soudure pastorale. Le retour des populations précédemment refugiées et déplacées pèse sur la 
disponibilité alimentaire et l’accès aux ressources. Aussi, les violences observées au cours du mois de mai ont occasionné des 
déplacements d’environ 1.086 personnes (source OIM).  
Bamako : la situation est normale et stable grâce à la disponibilité des céréales et autres produits alimentaires.  
Kayes : la situation alimentaire demeure normale dans la région. Les disponibilités céréalières sont de moyennes à faibles mais 

suffisantes pour satisfaire les besoins. Au niveau de l’OPAM, 1.040 tonnes ont été pour l‘instant réceptionnées. 
Sikasso : la situation alimentaire demeure calme et normale dans la zone. Elle est marquée par une bonne disponibilité céréalière 

quoiqu’en baisse sur les marchés d’où la hausse relative des prix des principales céréales sèches. 
Ségou : la situation alimentaire est normale au niveau de la région. Elle est toutefois marquée par la hausse des prix des céréales 

sèches suite à la poursuite des achats institutionnels et au début de la période de soudure. 
Mopti : la situation alimentaire est normale en dépit du nombre important de communes à risque de difficultés alimentaires et de la 

diminution des réserves familiales. A l’OPAM, les stocks sont stables : SNS 1.253,3 tonnes et SIE 120,3 tonnes de mil.  
Gao : la situation reste globalement précaire avec des réserves alimentaires faibles. Elle a été marquée par des perturbations 

sécuritaires observées au cours du mois de mai et ayant plus ou moins affecté les échanges avec le sud.  
Tombouctou : la situation est marquée par de faibles réserves alimentaires familiales et une faible disponibilité céréalière sur les 

marchés. Toutefois, les appuis alimentaires des partenaires contribuent grandement à la satisfaction des besoins des populations 

APROSSA – Burkina 

La situation alimentaire est satisfaisante dans l’ensemble. Elle se traduit par une disponibilité des céréales sur les marchés mais 
aussi, en proportions moyennes, dans les greniers familiaux. L’animation du marché est caractérisée par une hausse de la 
demande en céréales locales notamment dans les centres urbains (Ouaga, Bobo, Dédougou) ayant occasionné une hausse 
relatives des prix.  
Hauts Bassins : en dépit d’une hausse significative du prix du mil, la situation alimentaire reste toujours satisfaisante dans la 

région. Elle est caractérisée par une bonne disponibilité des céréales sur le marché.  
Mouhoun : la situation alimentaire demeure satisfaisante. Elle se caractérise par un bon niveau d’approvisionnement des 

marchés avec toutefois une hausse des prix des céréales qui restent tout de même accessibles aux populations. Les stocks 
paysans sont à un bon niveau et les ménages arrivent à s’offrir au moins de deux repas par jour.   
Gourma : la situation alimentaire reste bonne dans la région. Elle se traduit par une disponibilité des céréales sur les marchés à 

des prix accessibles pour la population et une disponibilité moyenne des stocks au niveau des ménages. La situation est renforcée 
par les revenus tirés des activités génératrices de revenus dont l’exploitation artisanale de l’or.  
Centre Est : la situation alimentaire des populations demeure toujours satisfaisante. Elle se traduit par une disponibilité des stocks 

au niveau des ménages et sur le marché. L’action des boutiques témoins renforce le niveau d’approvisionnement des populations 
en céréales.  
Sahel : la situation alimentaire est stable dans la région. Les populations continuent à s’offrir 2 repas par jour. La situation est 

renforcée par l’action des boutiques témoins à travers la vente des céréales à prix social.  
Centre Nord : la situation alimentaire est jugée moyenne.  Elle se traduit par une disponibilité moyenne des céréales chez les 

commerçants et dans les boutiques témoins. Le niveau des stocks céréaliers des ménages est également jugé moyen.  
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3- Campagne agricole 

Niger 

En cette période, la situation agricole est marquée par le démarrage de la campagne d’hivernage 2014 
suite aux semis du mil effectués dans plusieurs localités de la bande agricole. Les travaux de 1er 
sarclage ont même commencé dans certaines zones mais le stress hydrique bloque le développement 
normal des jeunes pousses.  

Sur les périmètres irrigués situés le long du fleuve Niger, l’activité agricole est marquée par la fin des 
travaux de récolte du paddy et la préparation des pépinières pour la campagne de saison de pluies 2014. 
Dans le même cadre, le gouvernement a engagé des travaux de rehaussement des digues de protection 
de certains périmètres sujets aux inondations durant les 2 dernières campagnes de saison des pluies. 

La situation pastorale se caractérise dans la zone nord par : 

 un mauvais état d’embonpoint du cheptel ;  

 une forte demande en aliments bétails de la part des éleveurs en vue de soutenir l’alimentation de 
leur cheptel déjà très affaibli par le manque des pâturages ; 

 un début des précipitations dans l’ensemble de la région d’Agadez et la recharge de certains 
points d’eau temporaires ;  

 une baisse drastique des prix des petits ruminants (caprins et ovins) sur le marché.  

Mali 

La campagne agricole 2014-2015 a officiellement démarré. On rappellera que le plan de campagne 
prévoit de produire 7.180.404 tonnes de céréales toutes spéculations confondues, dont 2.304.479 tonnes 
de riz. La production de coton attendue est de 525.000 tonnes. D’autre part, le Gouvernement poursuit 
sa politique de subvention des intrants agricoles.  
En ce qui concerne les cultures pluviales, les préparatifs de la nouvelle campagne sont en cours avec les 
opérations de nettoyage des parcelles et de transport de la fumure organique ; on observe un début de 
semis par endroit. Le dispositif d’approvisionnement des producteurs en intrants est activité, tant dans la 
zone CMDT que dans les autres zones, avec l’appui des structures techniques d’encadrement. 
Pour les cultures maraichères et de contre saison, les activités se poursuivent partout où les conditions 
les permettent notamment en zone Office du Niger où les récoltes de riz ont commencé.  

Des manifestations pluvio-orageuses plus ou moins importantes sont intervenues au cours de la période 
dans certaines zones du pays, principalement le sud et le centre, et la situation phytosanitaire reste dans 
l’ensemble calme.  

L’état des pâturages est de moins en moins bon. Le déficit fourrager observé au nord et en partie au 
centre accentue les mouvements du bétail vers les zones mieux fournies du centre et du sud. Toutefois, 
un début de régénérescence du couvert végétal est observé dans les zones ayant reçues des quantités 
importantes de pluies et ce pour le grand bonheur du cheptel local. 

Burkina 

La saison des pluies s’installe timidement. La période reste dominée par les actions de préparation des 
champs à travers les travaux d’aménagement pour l’entretien et la conservation des sols, le transport de 
la fumure organique, des semis par endroit, l’embouche, le petit commerce et l’artisanat dans certaines 
localités. La campagne de contre saison se poursuit au rythme du retrait progressif de l’eau et de la 
disponibilité en eau dans les localités propices à l’activité ; quelques pluies ont été enregistrées dans 
certaines régions du Burkina.  

La Société des fibres textiles (SOFITEX) poursuit son action de distribution des engrais pour la 
production du coton au titre de la campagne 2014/2015.  
Le déplacement des bras valides vers les sites aurifères se poursuit. Cette activité permet à certains 
producteurs d’augmenter leurs revenus et d’investir dans la production agricole. 
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4- Actions du gouvernement, des organismes internationaux et des ONG, non exhaustif 

Niger 

Actions d’urgence :  

 Poursuite des actions d’aide humanitaire en faveur des réfugiés maliens et nigérians placés dans les 
différents camps des régions de Tillabéry, Tahoua et Diffa ; on note toutefois une faible mobilisation 
de ressources pour le financement des actions humanitaires. Le plan de Réponse Stratégique 
élaboré par la communauté humanitaire, qui vise à fournir une aide alimentaire à 3,3 millions de 
personnes, reste partiellement financé. 

    Sur les 209 millions demandés pour soutenir uniquement les activités de sécurité alimentaire, seuls 
19 % ont été mobilisés au 9 juin 2014. En raison d’un manque de financement, les organisations 
humanitaires sont contraintes de réviser leurs programmes (source Ocha bulletin N°05 mai 2014).  

    Don de 450 tonnes de vivres aux 44 communes de la région de Tahoua de la part de la fondation 
Tattali Iyali. 

Actions de développement :  

 

 Poursuite des opérations de «Vente de céréales à prix modérés » par l’Etat à travers l’OPVN. 

 Distribution des semences aux producteurs dans toutes les zones agricoles déclarées déficitaires à 
l’issue de la campagne agricole d’hivernage 2013. 

 Lancement d’un avis d’appel d’offres pour l’achat 3.000 tonnes de sucre par l’OPVN pour 
accompagner les fidèles au cours du mois de ramadan à venir.  

 Signature d’une convention entre la banque Atlantique et l’OPVN portant sur 5 milliards de francs 
CFA pour le financement du stock de sécurité alimentaire.  

Mali 

Actions d’urgence :   

    Don du Gouvernement de 269 tonnes de céréales d’une valeur 33 millions de FCFA aux 4.896 
personnes ciblées en situation  d’urgence alimentaire dans les neuf communes du cercle de Yorosso. 

 L’Arabie Saoudite a offert plus d’un milliard de FCFA de vivres en vue d’assister des milliers de 
ménages vulnérables et des enfants scolarisés dans les régions Nord. Plus d’infos > 
http://goo.gl/UpcX5w  

 Le japon a offert 3,2 milliards de vivres destinés aux déplacés et réfugiés. Plus d’infos >  
http://goo.gl/ETzBAa   

Actions de développement :  
 Lancement de 14 microprojets à destination femmes et des jeunes par l’Ambassade des Etats Unis 

pour 213 millions de FCFA pour lutter contre l’insécurité alimentaire. Plus d’infos > 
http://goo.gl/pfTRei  

Burkina Faso 

Actions d’urgence :  

 

 Poursuite, dans certaines régions, de la vente des céréales à prix social dans les boutiques témoins 
(Opération organisée par la SONAGESS). 

Actions de développement :  

 

 Campagne agricole 2014-2015 : l’heure est à la préparation des champs en attendant l’arrivée des 
pluies. Lire la suite ici > http://goo.gl/3lwRz4 

 Le Burkina vise une production de 5,7 millions de tonnes pour la campagne agricole 2014/2015. Lire 
la suite ici > http://goo.gl/utCcjv 

 Burkina Faso: Agriculture familiale - Oxfam lance le prix Koobo du journaliste. Lire la suite ici > 
http://goo.gl/OidbAa  

 Solidarité catholique : Un programme d’un milliard de FCFA pour 3000 ménages pauvres. Lire la suite 
ici > http://goo.gl/1kPddt 

http://goo.gl/UpcX5w
http://goo.gl/ETzBAa
http://goo.gl/pfTRei
http://goo.gl/3lwRz4
http://goo.gl/utCcjv
http://goo.gl/OidbAa
http://goo.gl/1kPddt
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5-  Actions menées (mai 2014)  

AcSSA – Niger 

Formations : 

Administration et fonctionnement d’une banque céréalière : 

1 session organisée du 12 au 14 mai à Zinder au bénéfice de 30 
personnes membres de 06 comités de gestion de banques 
céréalières (financement Val de Marne).  
Techniques de production de semences : 1 session tenue du 

12 au 14 mai 2014 à Say a regroupé 20 producteurs de 
semences de 2 villages.  
Gestion des banques d’intrants : 2 sessions 

 Une à Tillabéry du 26 au 27 mai pour 30 gérants et 
responsables de BI ; 

 Une à Say du 27 au 28 mai à Say au bénéfice de 20 
participants dont 4 femmes. 

Appui/conseil : 

 Appui aux unions et fédérations pour la tenue de la 
comptabilité, le suivi de la gestion des stocks ;  

 Appui aux banques d’intrants dans la gestion et le 
réapprovisionnement en intrants ; 

 Suivi de la production au niveau des Unités de Transformation 
(UT) ; 

 Appui à la mise en œuvre des activités du projet « Facilité 
Energie » à Agadez. 

Autres activités : 

 Participation des femmes transformatrices de Niamey au 
défilé du 1er mai organisé par la CDTN.  

 Participation à Dosso du 3 au 4 mai, de 2 
transformatrices de Niamey et 2 producteurs de Say (Bokki 
et Boga) à la foire semencière organisée par Oxfam 
(campagne cultivons) sous le lead de Mooriben. 

 Participation des femmes  à la fête nationale de la femme 
Nigérienne le 12 mai à Birni Gaouré organisée par Oxfam 
(campagne cultivons) sous le lead de la Congafen ; 
exposition vente des produits transformés par l’UT 
Toundahinay lors de la manifestation.  

 Participation le 14 mai de 2 femmes transformatrices de 
Niamey à la table ronde des acteurs dans le 
développement des chaînes de valeurs agro-sylvo- 
pastorales organisé par Agri Hub Niger (Oxfam).  

 Mission du Secrétaire Exécutif dans la région de Maradi 
(04 au 14 mai) pour l’animation des foras sur le choix de la 
forme juridique des futures structures de gestion des 
marchés de demi gros dans le cadre du projet PASADEM. 

 Participation du responsable de la zone de Zinder à 
l’atelier de clôture du projet sous régional sur le 
Changement climatique financé par MISEREOR et 
organisé à Ouagadougou du 27 et 28 mai 2014. 

AMASSA – Mali 

Formations : 
Leadership et qualité entrepreneuriale : 2 sessions 

organisées du 13 au 16 mai à Kayes pour 45 responsables 
d’UT/UPA. 
Structuration coopérative et dynamique de groupe : 2 

sessions organisées du 27 au 30 mai  à Bamako pour 40 
responsables de coopératives bénéficiaires de BC 
/CONEMUND. 
Création de boutique d’intrants : 2 sessions organisées du 7 

au 9 et du 16 au18 mai à Fatiné et Barouéli pour 71 personnes 
(ICCO). 
Formation Elaboration plan de campagne : 2 sessions du 12 

au 13 et le 15 mai à Ségou et Koro pour 70 participants (P4P 
PAM). 
Marketing semences : 2 sessions organisées sur le marketing 

du 19 au 22 mai à Sévaré pour 65 participants (FARMSEM 
ICRISAT). 
Technologies Alimentaires : 1 session sur la production du 

djouka de sorgho du 17 au 18 mai à Mopti pour 30 femmes de 
15 UT. 
Commercialisation :  

Approvisionnement avec 40 tonnes de céréales (mil et riz) de 20 
BC de Bamako et périphéries dans le cadre du projet 
CONEMUND.  

Appui/conseil :  

 Suivi conseil pour le remboursement des crédits 
octroyés.  

 Suivi des stocks de matières premières, rotation des 
stocks de sécurité alimentaire et appui transformation au 
niveau des UT.  

 Bilan campagne commercialisation au P4P et appui à 
l’élaboration des nouveaux plans de campagne agricole. 

 Sélection des bénéficiaires du nouveau programme 
CONEMUND, fourniture de stocks aux bénéficiaires. 

Autres :  

 Formation du personnel : sur invitation du PAM, le 
responsable formation d’AMASSA a participé à une 
formation internationale organisée par l’IFDC Dakar du 5 
au 9 mai sur le thème « Comment Développer les marchés 
privés des intrants agricoles, Concevoir et Mettre en œuvre 
les Programmes de Subvention Ciblée ».  

 Participation du chef de zone de Kayes à la mission de 
démarrage opérationnel du projet DIAPOCO à Sélibaby 
(Mauritanie) du 15-16 mai.  

APROSSA – Burkina 

Formations :  
Gestion démocratique à Boulsa / Centre Nord du 15 au 16 mai 

pour 25 responsables de 8 OP et 1 UP dont 05 femmes. 
Planification/Evaluation des activités à Kongoussi 

/Centre Nord du 23 au 24 mai pour 25 responsables de 12 OP et 
1 UP dont 4 femmes.  
Technique de stockage et de conservation à Ouaga du 22 au 

23 mai pour 14 transformatrices.  

Commercialisation : 

 Approvisionnement des BC de 8 OP du Sahel avec 141,2 
tonnes de céréales dont 37 tonnes de mil pour un montant de 
24.421.750 FCFA 

Commercialisation : (suite)  

 Transaction de 30 tonnes (18 tonnes de sorgho blanc et 
12 tonnes de mil) pour une valeur de 4.960.000 FCFA 
entre Sindaogo Abdou de Pouytenga et Hama de Titabé 
au Sahel.   

 Conclusion d’une transaction engagée au cours de la 
bourse Niamey entre Sindaogo Abdou de Pouytenga et 
un opérateur nigérian, par l’émission d’un bon de 
commande portant sur 40 tonnes de pain de singe pour 
un montant de 20.000.000 FCFA.  

Appuis conseil : 

 Participation à l’atelier de clôture et de partage du projet 
sous régional sur les Changements climatiques organisé 
les 27 et 28/05/2014 à Ouagadougou par les partenaires 
de MISEREOR. 

 


